
   

 

 
 
  

 
La parution du premier Petit Journal de l’année 2008 est l’occasion de 
souhaiter que les vœux  de bonne année aient commencé à se réaliser ! 
La 24ème  Corrida de la Beaujoire a bien terminé l’année 2007. La  célèbre 
course hors stade festive, en solidarité avec Sésame-Autisme, s’est 
parfaitement déroulée grâce aux 700 inscrits et leurs supporters, grâce au 
soutien des partenaires, grâce aussi à toutes les équipes d’organisateurs 
bénévoles et aux coordinateurs associant l’expérience des fidèles de la 
Corrida  à la compétence des nouveaux participants à l’organisation. 
L’assemblée générale du 30 novembre a témoigné du dynamisme de 
l’ALPAC : de multiples activités, des finances saines, ainsi que l’indiquent 
« l’actif circulant » et le « fonds de roulement » selon le vocabulaire 
( parfois difficile à suivre !) de notre expert-comptable. Et pour conclure, 
quatre élus sortants se sont représentés au Conseil d’administration et 
huit nouveaux candidats se sont présentés. Ceux qui passent le relais ont 
été chaleureusement remerciés et applaudis. 

…/... 
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Je n’ai pas eu mon « Petit Journal » ! 
Ne désespérez pas ! 

Il en restera bien un exemplaire pour vous 
 à la Bibliothèque de l’Amicale Laïque 

 (Maison des Associations de St Jo),  
ou sur le présentoir de la Mairie annexe du Ranzay … 

ou encore chez nos boulangers ! 

 Le prochain numéro 
 
 
paraîtra en mai 2008 

 

La Rédaction du Petit Journal  
reçoit vos articles jusqu’au 15 avril 
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 …/… 
Et d’ici juin, il y a du pain sur la planche, pour les anciens et les nouveaux, aux trois 
prochains CA : des points de vue, des choix à exposer et des décisions à prendre. 
Pour organiser, il faut anticiper : les objectifs sont déjà les activités de la saison 
2008/2009 proposés dans le livret d’activités des amicales laïques, les actions en 
partenariat avec les écoles, l’organisation du forum d’inscription de septembre, les 
projets de fêtes. La saison  2007/2008 de l’ALPAC se clôturera par la fête du culturel 
le 7 juin et la festive du sport le 14 juin. 
Parallèlement s’effectue le travail de trésorerie, de secrétariat et d’information, les 
vœux ( qui se réalisent on l’espère !) étant toujours de s’entraider, de partager, de 
coordonner, afin que la participation à la vie associative reste intéressante, amicale 
et efficace, sans surcharger quelques-uns . 
  Chacune des activités organise  ses projets, ses tournois sportifs , ses animations 
culturelles, ses réunions d’information conviviales... Pour le hand-ball , le tournoi des 
Rois de 20h à 3h du matin a été un très bon moment sportif et festif. 
Ce sont toutes ces équipes qui permettent d’avoir un espace de loisirs variés où sont 
privilégiées des activités partagées, des rencontres amicales, motivantes pour les 
habitués, accueillantes pour les nouveaux arrivants, dans notre quartier en 
constante évolution . 

                                                                       Marinette LE  BELLEC 

Le nouveau  
Conseil d’Administration de l’ ALPAC 

(Assemblée générale du 30 novembre 2007) 
 
 

BUREAU 
 

 
 

CONSEIL d’ADMINISTRATION 
 

Membres titulaires : Emmanuelle Biolley – Claude Blanquet – Fabrice Bouchaud – Mélanie 
Boucher – Philippe Bresson – Philippe Cerruti – Olivier Chauveau – Isabelle Francou – Jean 
Gaborit – Patrick Gomard–Duballet – Dominique Guillou – Michèle Josse – Sylvie Jourdain-
Lagoutte – Olivier Perron – Jean-Yves Roy – Robert Vantrepol  
Membres cooptés (à titre consultatif): Georges Héline – Louis Le Bail – Gérard Lossel 

Président d’honneur 
Jean Jahan 
  

Présidente 
Marinette Le Bellec 
  

Trésorière générale 
Nelly Gervot 
  

Secrétaire générale 
Edith Legavre 
  

  
Secteur SPORTS 
  
Président 

Mickaël Parant 
  
Secrétaire 

Martine Molié 
  

Trésorière 
Nelly Gervot 
  

  
Secteur CULTUREL 

  
Président 

Paul Vinchon 
  

Trésorière 
Brigitte Le Mouillour 
  

Secrétaire 
Corinne Vermeil 
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« J’étais enfant à Nantes,  
dans les années 1960 » 

 
Quarante ans déjà ! et pourtant quelques Portériens se souviennent 

de Sylvie Argondico : ils sont allés en classe avec elle, à l’école des 
Batignolles, au collège de Port-Boyer, ou bien ils ont connu sa famille, qui 
habitait, à la Ville en Chien, une impasse disparue, l’avenue des Alouettes, 
où se trouve aujourd’hui l’hôtel Ibis et le gymnase des Batignolles. Dans le 
livre qu’elle vient de publier, ils retrouveront avec plaisir  la vie de ces 
années 60 finissantes dans le quartier des Batignolles, au temps des cités en 
bois dont elle était voisine, les innombrables bistrots, l’herboristerie Astic, 
l’ouverture du centre commercial Carrefour, le muguet des tenues 
maraîchères, les premières classes « mixtes », les 4 CV ….  

Sylvie Argondico,  

« J’étais enfant à Nantes dans les années 1960 »,  

éd. Siloë, octobre 2007 

Le Marché de Saint Jo a 20 ans … 
 

comme le Petit Journal 
 

«Un marché va s’implanter sur la place aménagée face à la poste et à la graineterie. Il devrait être 
opérationnel vers Noël 88 alors que les travaux ont débuté le 13 septembre. Ce sera le premier marché 
électrifié de Nantes (chaque emplacement disposera d’un raccordement électrique). » Voilà ce 
qu’annonçait dans son numéro 1 « Le Petit Journal de Saint Jo » en novembre 1988, sous la plume de 
Georges Héline, un des fondateurs du journal. 

« … Une quarantaine de commerçants et petits producteurs (venant écouler leur récolte) sera retenue, 
tant en alimentaire qu’en manufacturé.  

D’ores et déjà, crêperie, huîtres – coquillages, beurre – œufs – fromages, boucherie (dont au moins une 
chevaline), pâtisserie, poissonnerie, pizzeria , fruits et légumes, sont assurés d’être présents. » 

Ce marché « sera ce que nous en ferons », concluait G. Héline, et c’est bien ce qui s’est passé !  
Il a connu des hauts, des bas, il n’est resté que trois courageux commerçants certaines années.  
Aujourd’hui, il a pris son rythme de croisière, avec sa dizaine de stands régulièrement présents.  
Il a 20 ans : va-t-il grandir encore ?  
C’est probable, avec l’arrivée continuelle de nouveaux Portériens. 

L’Association pour le Don du Sang Bénévole de Saint Joseph de Porterie souhaiterait voir 
beaucoup plus de Portériens et de Portériennes aux collectes de sang. 

DONNER SON SANG EST UN GESTE CITOYEN. 
500 000 malades sont guéris chaque année grâce à la transfusion sanguine. Dans 
notre département de Loire-Atlantique, 2650 poches sont nécessaires chaque se-
maine. Jusqu’à ce jour, un équilibre a toujours existé entre les besoins des malades 
et les dons . Cet équilibre est aujourd’hui perturbé. Le saviez-vous ? 
Alors, pour les bonnes volontés, notez que les prochaines collectes auront lieu les 

jeudis 13 mars et 5 juin, de 16 h 30 à 19 h 30, 
à la Maison des Associations, 478 route de Saint Joseph. 
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La Chaussée de Barbin 
Au pied des coteaux de Saint Donatien, de Saint Joseph de Porterie, de Carquefou, coule l’Erdre, « la 

Rivière de Barbin », la nommait-on encore, naguère. Elle coule ? si peu…. Une rivière ? bien modeste; à 
peine une centaine de kilomètres de longueur ; elle prend naissance dans le Maine et Loire, vers Candé, 
coule vers l’ouest jusqu’aux environs de Nort sur Erdre ; son cours s’infléchit alors vers le sud, jusqu’à ce 
qu’elle rencontre la Loire. À son confluent avec le fleuve, s’était installée une bourgade fortifiée, la cité des 
Namnètes, protégée naturellement de trois côtés par les cours d’eau : au nord et à l’ouest, par les marais de 
l’Erdre ; au sud, par la Loire. 

Notre histoire commence au 6ème siècle. Quelques années plus tôt, Clovis, qui a embrassé le culte de son épouse 
Clotilde, s’est fait baptiser à Reims. Quelques années plus tard, le bon roi Dagobert se rendra célèbre chez les chan-
sonniers par ses fantaisies vestimentaires. Vint alors Félix. Jusqu’alors, Nantes avait dû être dépassée en importance 
par sa voisine Rezé, dont on retrouve les vestiges d’un grand port autour de la chapelle Saint Lupien. Á son arrivée à 
Nantes, vers 549, Félix, évêque et grand seigneur, trouva son évêché en assez triste état : les voisins bretons du pays 
de Vannes avaient pris la fâcheuse habitude de venir faire les vendanges de la région nantaise à leur profit. Félix, 
homme à poigne, obtint la cessation de ces vilaines manières. 

La paix revenue, il entreprit de grands travaux, parmi lesquels on pense pouvoir ranger le développe-
ment du port de Nantes et la construction de notre Chaussée de Barbin. L’étude des pollens, dans les tour-
bières de Mazerolles, confirme-t-elle ces présomptions ? Dès lors, la petite rivière devint un vaste lac, sans 
doute le plus ancien des grands lacs de barrage français. Si sa profondeur est fort modeste (2 à 3 mètres), 
sa superficie est du même ordre que celle des grands lacs artificiels du Massif Central, Sarrans, Bort les 
Orgues, l’Aigle.  Le barrage créait une belle voie d’eau, navigable jusqu’à Nort sur Erdre. La Chaussée ap-
partenait aux évêques de Nantes ; ils la faisaient entretenir par les habitants de la paroisse d’Orvault. Qua-
torze « mazures » (fermes) devaient fournir chacune un homme, entre la Quasimodo et la Saint Jean de 
chaque année, « pour y porter terre, pierre, bois et autres attraits nécessaires à sa réparation. » Monsei-
gneur fournissait l’outillage : pelles, tranches et scies. Les hameaux concernés étaient «  les Prévostières, 
la Bugallière, la Grande Charbonnière, la Petite Charbonnière, la Renaudière, la Traversière, la Fer-
rière, la Guyonnière, la Ligrenière, Liancé, la mazure de Gaigne, la mazure des Cornières, la mazure de 
Montcellier, et la mazure de Grand Sierre. » Outre ce travail, les quatorze « mazuriers » devaient char-
royer et faner le « pré de l’évesque », près de Richebourg, et porter « la première herbe » au manoir épis-
copal, près de la Porte Saint Pierre. Ils ne devaient pas rechigner à la tâche, puisque, en 1545, il fallut ré-
duire la Chaussée « aux bornes anciennes » ; elle avait dû prendre des proportions exagérées, au grand 
mécontentement des riverains d’amont dont les propriétés étaient fréquemment inondées. 

La Chaussée  barrait la rivière à l’entrée de Nantes, entre les coteaux de Saint Donatien et ceux de 
Saint Similien. C’était une digue massive, de pierres et de terre, munie de « pertuis » qui permettaient, 
grâce à leurs vannes,  de commander le niveau du lac en amont. Ces pertuis, ou « pêcheries », donnaient 
l’occasion de pêches miraculeuses : on les munissait de filets qui se remplissaient de poissons lors de l’ou-
verture des vannes. Les Chartreux, dans leur couvent près de Saint Clément, s’étaient fait concéder le droit 
de pêche en aval de la Chaussée. Des passerelles en bois plus ou moins branlantes permettaient le trafic 
entre les deux rives ; c’était le dernier passage à pied sec avant Nort. 

La Chaussée supportait des moulins, qui pendant des siècles ravitaillèrent en farine la ville de Nantes. 
Au 18° siècle, ils étaient trois : près de la rive gauche, une fois passée la maison du meunier, on rencontrait 
une bâtisse abritant le Moulin Chomaneau et le Moulin Robinard. Au milieu de la digue, s’élevait le Grand 
Moulin. En 1753, l’évêque vendit à la Ville la Chaussée, qui lui causait bien du souci pour un faible rapport. 
Peu avant la Révolution, François Mellinet, le grand-père du fameux général, homme d’affaires avisé, en-
treprit de transformer les moulins de Barbin en « grands moulins de Nantes », usine moderne qui, avec 
des méthodes d’avant-garde, aurait ravitaillé la Ville et surtout les navires du port. Il se heurta à la plus 
vive opposition de la corporation des boulangers, soutenue par un farouche adversaire politique du futur 
Conventionnel Mellinet , M. de Goyon, , dont les terres du Pont-Hus étaient régulièrement inondées par 
les retenues d’eau exagérées des meuniers de Barbin. Est-ce pour cette raison que la rue de Goyon, ouverte 
dans le nouveau quartier Graslin, devint la rue Crébillon en 1791 ? 
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 La voie navigable pénétrait profondément au cœur du Comté nantais. Un important trafic commercial s’y était 
développé : bois de chauffage et bois d’œuvre, fer des forges du haut pays, charbon des mines de Nort, matériaux de 
construction …. Des bateaux à fond plat, les sentines, descendaient et remontaient continuellement les riverains qui 
apportaient leurs récoltes aux marchés de la ville. Quelques faits divers montrent l’importance du trafic : en février 
1715, une sentine chavire en face du château de la Dènerie, quarante à cinquante passagers sont noyés. En l’an 9, 
vingt-deux voyageurs périssent au même endroit dans un autre naufrage. Au début de la Révolution, en face de 
Belle-Isle (l’Eraudière), quatre jeunes « volontaires » entreprennent de donner une leçon de républicanisme à la 
soixantaine de passagers d’un chaland qui remonte vers Nort ; l’arrivée d’un second chaland aussi chargé met fin au 
combat. D’innombrables cartes postales anciennes montrent les quais de l’Erdre encombrés de toutes sortes de maté-
riaux. 

Jusqu’au début des années 1830, la navigation s’arrêtait obligatoirement au port de Barbin, situé à l’emplace-
ment de notre pont de la Motte-Rouge et de la gare fluviale ; les bateaux ne pouvaient pas franchir la Chaussée. En 
aval, d’autres chaussées barraient la rivière : la Chaussée du Port Communeau, la Chaussée des Halles, équipées elles 
aussi de moulins. A cette époque, s’achevait la réalisation d’un vieux projet : relier Nantes à Brest par un canal à l’in-
térieur des terres, afin d’éviter les mauvaises rencontres maritimes avec les navires anglais. Une nouvelle écluse fut 
construite près du confluent, on perça une ouverture dans la Chaussée de Barbin. Du coup, le niveau amont baissa 
d’une soixantaine de centimètres, tandis que le niveau aval s’élevait d’autant, rendant un peu plus marécageuses les 
rives de l’Erdre dans la traversée de la ville. En 1885, le pont de la Motte-Rouge était ouvert, on enleva la vieille 
Chaussée millénaire devenue inutile. Sur sa drague, l’entrepreneur Alexandre Perdriel jura et pesta : le barrage était 
bien plus résistant qu’on ne l’avait pensé ; un solide enchevêtrement de grosses poutres de sept à huit mètres de lon-
gueur, durcies par leur séjour sous l’eau, menaçait de briser la machine. Elles avaient servi à renforcer la digue et à 
soutenir les moulins. Les déblais servirent à édifier les rampes du nouveau pont, le surplus fut transporté dans le ma-
rais de Port-Boyer, les maçonneries intransportables furent repoussées dans une tranchée creusée par la drague le 
long de la vieille chaussée. 

A l’intérieur de la ville, la plus belle rivière de France était devenue un abominable cloaque qui recevait tous les 
égouts des riverains, particuliers et manufacturiers, où les lavandières continuaient imperturbablement à laver le 
linge des Nantais. De temps en temps, on ouvrait les vannes des Chaussées ; un puissant courant emportait les ordu-
res jusqu’au grand réceptacle de la Loire ; les marées faisaient le reste. Au cours des années 1930, on décida de dé-
tourner la rivière et de combler une grande partie de son cours pestilentiel dans la traversée de la ville ; on la fit pas-
ser en souterrain sous les cours Saint André et Saint Pierre, et un troisième barrage, avec une nouvelle écluse qui, 
désormais, commande le niveau du lac, fut édifié à la sortie du bassin Saint Félix. Aujourd’hui, l’Erdre est devenue 
bien sage ; trop sage ? Cette absence permanente de courant n’aggrave-t-elle pas l’envasement, et cette prolifération 
estivale de cyanobactéries que l’on rencontre, partout en Europe, dans les plans d’eau immobiles ? 

       L. Le Bail 
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La crèche Hansel et Gretel, premier élément du nouveau quartier de Saint Jo, fonctionne depuis le début de 

janvier. Les Portériens les plus curieux commencent à se poser des questions au sujet du nom, bizarre à cet endroit, 
donné à la rue qui la dessert ; le « Petit Journal » devra probablement y revenir dans son prochain numéro. Le café 
des Pêcheurs, vénérable institution portérienne, a fermé ses portes. Tout à côté, la famille Djouditch, une des 
plus  anciennes du quartier, venue à Nantes à l’ouverture de l’usine des Batignolles, a laissé sa maison à une nouvelle 
clinique vétérinaire, où exercent les docteurs Henrio et Rigollé. 

Au bourg, M. Paquier a transféré son cabinet de pédicure-podologue du local qu’il occupait au-dessus de la 
pharmacie au 8 de la rue du Bèle, ( la maison la plus proche du calvaire ). Il y dispose de bien plus d’espace, il a pu 
moderniser son installation, qui est devenue accessible aux personnes handicapées, puisqu’elle est située au rez-de-
chaussée de la maison . Il reçoit le lundi, le jeudi et le vendredi de 9 heures à 20 heures, et le samedi de 9 heures à 13 
heures. On peut prendre rendez-vous à son secrétariat ( 02  40  25  23  97 ) ou au numéro 06  79  67  99  02. 

L’orthophoniste Magalie Tendron elle aussi a quitté les hauts de la pharmacie pour s’installer au 8 de la rue du 
Bèle, au premier étage. 

Un électricien s’est installé au 4, chemin du Cellier ; Jean-François Leclerc fait de l’électricité générale, de la 
rénovation d’installations, du câblage électronique, du dépannage. On peut aussi s’adresser à lui pour le chauffage 
électrique, ou pour des travaux rapides, comme l’installation d’une prise de courant … : son entreprise : J.F.L. 
Electricité, tél. 02  40  30  11  27 ou  06  84  74  60  65. 

A la Chantrerie, on a inauguré, en décembre, les nouveaux locaux du Centre d’étude et de soins de la faune 
sauvage ; ce sont les anciennes écuries du château, une belle bâtisse de la fin du 19ème siècle, qui ont été réhabilitées 
à cet effet. Le parking de l’Ecole Vétérinaire devrait désormais être ouvert aux visiteurs du parc de la Chantrerie 
les samedis, les dimanches et pendant les vacances. 

Du nouveau ... 

Aménagement du Petit Gâchet 
 

M. Garand, conseiller municipal, souhaite créer des lieux de détente et de loisirs pour les habitants de Nantes. Il 
souligne que le Château des Ducs , par des travaux importants, pourtant bien critiqués à leur début, a été mis en 
relief dans un cadre en harmonie avec ses lignes architecturales. Ce n’est pas suffisant ; il songe à un coin ravissant : 
le Petit Gâchet. Il vient d’éprouver tout récemment tout le charme que dégage ce site magnifique en bordure de 
l’Erdre. 

« M. GARAND - Il conviendrait d’abord de réparer à l’aide de quelques planches l’appontement existant. Cet 
ouvrage, en très mauvais état, a été, l’année dernière, la cause d’un accident mortel. Il faut mettre les habitants à 
l’abri d’un risque aussi grave, et permettre aux nageurs de tirer de l’installation tout le profit qu’elle peut leur 
procurer. 

D’autre part, le lit de la rivière, peu profonde à cet endroit, serait propice aux ébats des baigneurs, même de tout jeune âge, 
sans les aspérités et la vase qui le rendent incommode. Aussi suffirait-il d’y déverser quelques tombereaux de sable pour le 
rendre idéal.[….] 

Je ferai remarquer que le développement du Petit Gâchet stimulera l’activité des commerçants établis sur place, et 
procurera à la Ville , de ce fait, des ressources qui compenseront en partie le sacrifice initial. 

M. LE MAIRE – La question mérite, je crois, d’être mise à l’étude. 
M. MELIN – Si le Petit Gâchet prend de l’extension, vous pourrez y envoyer les marchands de frites ! 
M. LE MAIRE – On a déjà envisagé sérieusement de réinstaller ces commerçants à une certaine distance du centre. 
M. BATARD, adjoint – Des prisonniers rapatriés l’ont demandé. 
M. GARAND – Il n’y a pas de raison de refuser de concilier les intérêts des uns et des autres. » 
Le Petit Journal n’a pas toujours la possibilité de publier des nouvelles très fraîches. Mieux vaut tard que jamais , 

cependant. Le compte-rendu du Conseil municipal ci-dessus est daté du 22 mai 1947…. M. Garand connaissait mal 
notre quartier : en réalité, le ponton incriminé était installé au Vieux Gâchet, en face de l’auberge, et non au Petit 
Gâchet ,ancien nom du Manoir de la Régate. 

Archives municipales, 39  W  7 (comptes-rendus du Conseil municipal) 
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Le Centre bus du Bèle 
Depuis le 7 janvier, le nouveau « centre bus » de la rue du Bèle est opérationnel. Il remplace le dépôt du 

Pré-Gauchet qui, au pied des tours de Malakoff, laisse place à un grand programme de rénovation de ce 
quartier. Le nouveau centre a une capacité de 126 bus et 30 autres véhicules ; 22 bus peuvent y être abrités 
sous un auvent géant de 7000 m2 et de 10 mètres de hauteur. Un vaste atelier, avec fosse de travail, vérins 
sécurisés, palans, permet l’entretien et les réparations. Une bonne partie des bus nantais roule au gaz ; une 
station « gaz » a donc été édifiée ; elle est reliée au réseau de gaz naturel de l’agglomération. Le gaz arrive 
à moyenne pression (19 bars), puis est compressé à 220 bars pour alimenter les bus. Un « plein » permet à 
un véhicule de rouler pendant deux jours. 

Le centre bus du Bèle accueille les véhicules de 14 lignes (12, 21, 22, 23, 48, 70, 72, 76, 83, 85, 92, 
Express Carquefou A et C, et le service de transport à la demande Proxitan). 356 personnes travaillent sur 
le site, dont 312 conducteurs. Le centre fonctionne de 4 h 45 à 1 h 20. Les problèmes de circulation de 
notre quartier, la transformation de la route de Carquefou en boulevard urbain, ont été pris en compte : les 
véhicules accèdent au site par la rue de la Mainguais. 

Un rond-point, depuis longtemps promis, permet un accès plus sécurisé à la rue de la Grange au Loup, et 
calme les ardeurs des champions de vitesse qui rendaient la route de Carquefou invivable. 

Au cours de l’inauguration officielle, le 14 janvier, il a été rappelé que la Société d’Economie Mixte des 
Transports de l’Agglomération Nantaise (SEMITAN) a été créée le 1er janvier 1979, pour remplacer la 
Compagnie Nantaise des Transports en Commun (CNTC), qui avait elle même remplacé en 1958 la vieille 
Compagnie des Tramways de Nantes (CTN) née en 1876.  

La SEMITAN va donc bientôt avoir trente ans ; ça va se fêter ! 

… à Saint Jo !!! 
Réflexologie … vous connaissez ? 

Depuis 3 ans, à Saint Joseph de Porterie,  
une technique efficace est pratiquée,  
et elle pourrait être résumée ainsi : 

« Vos pieds en deux Bonnes Mains 
Un meilleur être pour demain » 

Pour tout renseignement, contactez  
Sylviane BROCHARD, réflexologue,  

10, rue de la Conardière 
44300 Nantes 
02.40.30.32.59 
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« ZAC 
Erdre – Porterie » 

 
La réunion du 18 décembre à la nouvelle salle du Ranzay, où devait nous être présenté l’état 

actuel du projet « ZAC Erdre – Porterie » (le futur bourg), a laissé les nombreux participants 
un peu sur leur faim.  

A part la crèche qui est maintenant ouverte, les promoteurs intéressés n’ont pas encore de 
permis de construire, les projets qu’ils ont présentés sont encore en discussion. Mais un tel chantier 
se réalise sur dix ans, nous a-t-on rappelé une nouvelle fois ….   

Une série de vues virtuelles du nouveau quartier a cependant permis de se faire une idée de 
l’allure des bâtiments qui vont être construits. En face du cimetière, par exemple, le Crédit Mutuel 
s’installera au bas d’un immeuble dont la façade sera revêtue de bois.  

Est-ce laid ? est-ce beau ?  
Cela dépend beaucoup des goûts de chacun.  

Souhaitons que les futurs habitants y trouvent le confort auquel nous aspirons tous (isolation 
thermique, acoustique, environnement ….) 

Les bâtiments les plus hauts auront quatre étages. Les promoteurs devront respecter les 
proportions imposées : 25 % de logement social, 50 % de logements en accession à la propriété … 
abordable, 25 % libres. Les logements devraient être livrés à partir de 2009.  

L’installation, le déménagement éventuel des commerces est toujours en cours d’étude, des 
réunions sont organisées avec les commerçants.  Vers 2012, 2013, un supermarché devrait s’ouvrir 
au centre du nouveau quartier. Un collège est prévu, enfin ! à l’angle du chemin de Port-la-Blanche 
et de la route de Carquefou .  

Les espaces verts seront traités de façon très rustique, en laissant de la végétation sauvage ; il y 
aura des « noues », larges fossés peu profonds où l’eau de pluie aura le temps de pénétrer en terre, 
au lieu de s’écouler directement vers l’Erdre, et de nombreux cheminements piétonniers.   

Un très important « plus » : la large zone verte protégée des bords de l’Erdre, à la porte du 
nouveau quartier. 

Les lecteurs impénitents pourront se reporter au numéro 7 (janvier – février 2008) de la revue 
« Place Publique » pour situer le projet « Erdre – Porterie » dans les problèmes de logement qui se 
posent à l’échelle de l’agglomération : un espace nantais attirant qui voit sa population augmenter 
bien plus vite que la moyenne nationale, des ménages obligés d’habiter de plus en plus loin pour 
trouver des logements à prix abordable.  

« Pour acheter une maison individuelle, un ménage de l’espace nantais devra consacrer 7,4 
années de revenus aujourd’hui. Il y a dix ans, il lui fallait consacrer 3,4 années. Pour un terrain à 
bâtir, cette durée est passée de 1,2 à 3,7 années.» (Patrick Pailloux, page 9 de la revue). 

Le lotissement de la rue de l’Embellie devrait démarrer en février – mars.  
On aurait aimé savoir ce que devenait le projet de « transport en commun en site 

propre » (TCSP) qui doit desservir Saint Joseph, la Chantrerie et Carquefou : 

 les études se poursuivent …. 
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Loto (au profit de Sésasme – Autisme) 
Dimanche 27 avril 

Salle festive Nantes – Erdre (Ranzay) 
~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
Fête du secteur culturel 

Samedi 7 juin 
Salle festive Nantes – Erdre (Ranzay) 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~ 
Festive du Sport 
Samedi 14 juin 

Gymnases Saint Jo 

Théâtre de marionnettes 
 

La Compagnie « Théâtre pour deux mains » vous invite à participer à un temps fort  

autour du spectacle  

« Emile et Philémon »,  

du 11 au 14 mars 2008  

au Studio Saint Georges des Batignolles,  

27 avenue de la Gare St Joseph (l’ancienne église en briques).  

Au programme : des représentations gratuites et des rencontres avec les artistes. 

Emile et Philémon, deux balayeurs, sont traversés par des grandes questions qui sont rarement 
posées mais qui, quand elles le sont, provoquent toujours une crise. 

Il est impossible de les ignorer.  

Emile et Philémon doivent inventer (avec les moyens du bord : un balai et des miettes) des 
réponses à ces questions qu’ils ne comprennent pas toujours, des réponses en forme d’histoires 
qu’ils racontent pour pouvoir continuer à vivre jusqu’à la prochaine question….  

C’est une histoire d’Amitié, ou comment il est encore possible à deux ou a plusieurs de rester 
debout, de résister, de rêver et de changer le cours des choses. 

Représentations gratuites : 
Mardi 11 mars, à 10 h et à 14 h 30 

Mercredi 12 mars, à 20 h. 
Jeudi 13 mars, à 14 h 30 et à 20 h. 

Vendredi 14 mars, à 14 h 30 et à 20 h. 
Renseignements, et réservations indispensables (la salle n’a que 80 places),   

au 02  40  84  07  58  ou Internet : pour2mains@free.fr  

C 
A 
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E 
N 
D 
R 
I 
E 
R 
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S 
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E 
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Handball 
 

Nous voici à la moitié de la saison et le bilan reste très positif dans toutes les 
catégories avec notre point fort pour sa seconde édition, le « Tournoi des Rois », 
un tournoi loisirs en semi-nocturne, le 4 janvier 2008. Une très bonne ambiance, 
de la convivialité, 16 équipes participantes ; ce tournoi sera renouvelé l’an 
prochain à la même période, retenez cette date. Tout le long de la saison, les 

loisirs ont des rencontres amicales et quelques matches à domicile ou contre des clubs adverses le soir en 
semaine, avec bien sûr la convivialité, la bonne humeur, et le fair-play en priorité. Viendront ensuite les 
tournois féminins le 25 mai et les masculins le 18 mai. 

Ecole de hand : les benjamins du club se retrouvent tous les mercredis avec Nicole Fouillé de 13 h 30 à 
14 h 30 au gymnase 1 de Saint Jo. L’entraînement se déroule comme pour les grands : échauffement, jeux, 
parcours techniques, match et étirements. Après un premier trimestre consacré plus particulièrement à la 
maîtrise des dribbles et des passes, ce début d’année est axé sur les tirs au but. Mais les résultats 
n’attendent pas l’assimilation technique complète des bases du hand, nos joueurs débutants sont déjà 
champions lors des tournois mensuels. 

Des nouvelles de l’équipe des « moins de 12 ans filles » jouant sur grand terrain : que de progrès 
réalisés en quelques semaines, autant à l’entraînement qu’aux matches, avec leur entraîneur Stéphane 
Meyer …. Fin novembre, les filles ont été convoquées pour leur première « sélection ». Et leurs efforts à 
l’entraînement ont payé ! Toutes les filles présentes ont été sélectionnées : Mona, Laetitia, Chloé, Justine, 
Romane, Améline, Pauline et Caroline. Le premier entraînement 2008 qui a eu lieu le 6 janvier s’est très 
bien déroulé et s’est terminé par une galette des rois bien méritée . En championnat, après des matches de 
poule gagnés et un match perdu contre l’équipe NLA, le championnat reprend le 12 janvier dans une poule 
intéressante. L’équipe 2 des « moins de 12 ans filles » est composée de huit joueuses, toutes nées en 1998, 
qui arrivent pour la plupart de l’école de hand ; elles jouent sur le petit terrain , à seulement six joueuses. 
Assidues à l’entraînement du mercredi, de 14 h à 15 h 30, elles apprennent la technique et les fondements 
du jeu dans la tonicité. Débutantes en compétition avec deux matches par mois, elles jouent au handball 
avec envie et ne se découragent jamais, même dans les moments difficiles. La première phase du 
championnat s’est plutôt bien passée avec deux victoires et trois défaites. La deuxième phase qui se déroule 
de janvier à avril s’annonce prometteuse. Emmanuel Le Bouédec, leur nouveau coach, attentif sur le bord 
du terrain, se charge de les conseiller pendant les rencontres. Il est secondé par deux papas référents, Denis 
Sécher et François Guillemot qui ne manquent pas d’encourager les huit filles. 

L’équipe 1 des « moins de 12 ans garçons » a un effectif de dix joueurs : quatre de l’année 96 et six de 
97. Leurs résultats sur la première phase de championnat sont bons avec une défaite de cinq buts contre 
Rezé 2 et un match nul à la Chabossière pour sept rencontres. Pour Michel Guillevic, la deuxième phase 
s’annonce intéressante contre des équipes ayant fini dans le haut de leur premier championnat. Il ne reste 
plus qu’à mouiller le maillot à l’entraînement et pendant les matches pour pouvoir aborder ces rencontres 
dans les meilleures conditions.  L’équipe 2 des « moins de 12 ans garçons » est composée de onze joueurs. 
Une très bonne ambiance y règne, car les garçons se connaissaient déjà l’année dernière. De plus, ils ont 
très bien intégré les nouveaux. La première partie du championnat a été plus satisfaisante, on voit que les 
garçons sont motivés car je les ai toujours au complet lors des entraînements. Emilie Potiron est vraiment 
satisfaite d’avoir pu prendre cette équipe. 

Pour Alexis Baranski et ses neuf joueurs en « moins de 14 ans 
masculins », tout va très bien : une seule défaite en première phase, tous les 
autres matches ont été gagnés ; l’équipe est toujours aussi motivée, agréable 
avec une super entente dans le groupe, et très sérieuse à l’entraînement. 
L’objectif pour la deuxième phase, étant donné la première, est d’arriver 
premiers du classement. 
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Catherine Cornec apprécie énormément la mentalité de l’équipe 1 en « moins de 14 ans filles » qui sont 
en dernière année dans cette catégorie, autant à l’entraînement que pendant les matches et en dehors des 
terrains. A l’écoute de l’entraîneur, aidé le mercredi par Aline Mahé (Anthony et Emmanuel pour les goals), 
les résultats du samedi sont constants et la première phase leur permet de jouer dans la première division poule 
A ; elles espèrent finir à la première ou à la deuxième place de leur championnat. Marie Cornec est la seule 
joueuse en sélection départementale. Toute l’équipe souhaite retrouver Morane Le Stunff qui s’est blessée en 
début de saison, en espérant qu’elle puisse rejoindre le groupe avant la fin de la saison. 

Satisfaction pour l’entraîneur Pierre Mahé et pour Gaël Gendron (parent référent) du bon début de 
saison avec tous les matches gagnés sur le terrain (une défaite par pénalité pour raison administrative). Un an 
et demi sans défaite en championnat (une défaite en match amical contre une équipe en deuxième année dans 
leur catégorie), il s’agit des « moins de 14 ans filles » en première année. Elles espèrent bien terminer la saison 
en tête de leur championnat. Trois jeunes filles en sélection départementale (Aurore Thuleau, Caroline Thierry 
et Laure Guillevic). Avec l’aide de Anne Laure, Pauline, Anthony et Emmanuel, la progression des deux goals 
Anna et Delphine a été spectaculaire. 

Bon comportement lors de la première phase de championnat pour l’équipe des « moins de 16 ans 
filles » qui sont dans leur dernière année dans cette catégorie avec une seule défaite. Stéphane Clavier a pris ce 
groupe cette saison et espère les voir finir premières de leur poule et aller le plus loin possible en coupe. Elles 
s’investissent dans l’arbitrage et une joueuse aide le mercredi à l’entraînement des « moins de 14 ans filles ». 

L’équipe 1 des « moins de 18 ans », avec un effectif de onze joueurs (un nouvel arrivé en décembre), 
est une équipe soudée dans l’attente de bons résultats. Après une première phase assez mitigée avec deux 
victoires et trois défaites, notre objectif est de terminer premiers dans la deuxième phase. La majorité des 
joueurs entament leurs derniers moments dans la catégorie «Jeunes » et se retrouveront en catégorie 
« Adultes » à compter du mois de septembre. Notre objectif est donc d’autant plus stimulant que toute 
l’équipe, sans exception, veut sortir la tête haute de ce championnat. C’est toujours aussi agréable et motivant 
d’entraîner et de manager une équipe en constante progression, à l’écoute de son entraîneur Jonathan 
Peaudeau, et qui s’investit dans la section (arbitrage, aide à l’entraînement en particulier pour les goals en « 14 
ans filles ») .Quant à l’équipe 2 entraînée par Pauline Dejoux, la deuxième partie va lui permettre d’évoluer 
dans une poule de son niveau mieux équilibrée. 

Le point fort, pour le groupe des « loisirs », était le tournoi en semi-nocturne le 4 janvier pour sa 
deuxième édition, le « Tournoi des Rois », qui se déroulait dans les deux salles du gymnase de Saint Jo de 20 
h 30 à 3 h du matin. Equipes invitées : deux équipes de la Châtelaine ; une de Ste Luce ; une de l’ASPTT ; 
deux de Sucé sur Erdre ; une de Rezé ; une de Héric ; deux de St Sébastien ; une de Bouaye ; une de 
Carquefou ; une du RACC et deux de l’ALPAC. On a noté une bonne participation de l’ensemble des clubs, 
de la convivialité, une bonne ambiance. Merci à Patrick Rider, à Yannick Rivault, aux bénévoles, au gardien 
de la Ville de Nantes, qui ont aidé au bon déroulement de cette compétition.  

Notre nouveau président du sport de l’ALPAC, Mickaël Parant, était présent. 
En janvier 2006, avec notre présidente Sylvie Mahé et Bernard Peaudeau (qui vient d’être remplacé par 

Mickaël Parent), la section Handball avait offert des ballons et des maillots à des enfants du Togo (pays 
d’Afrique) ; en 2007-2008, il devrait y avoir un échange de courrier avec les jeunes Togolais et Togolaises 
pour tout ce qui touche noter sport le handball. 

Fair-play : En fin de saison, une récompense est attribuée aux clubs qui se comportent le mieux sur le 
terrain , à domicile comme à l’extérieur, et notre public est également noté par les arbitres venant officier 
dans notre salle. En quelques années, nous sommes passés de la trente septième place aux trois premières, et 
il serait dommage de régresser de la faute de certains parents qui, les jour de match, se comportent 
grossièrement envers les arbitres. 

Si vous souhaitez voir des matches, et si vous n’avez pas le calendrier, connectez-vous sur le site http://
www.alpacnantais.com/hand.php.  

Venez avec des amis, des voisins, des collègues, supporter nos jeunes, ou tout simplement voir les 
matches ; ce sport vous rappellera des souvenirs d’école, de collège, de lycée. 
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Mille et une pages ... 
 

Des lectures à partager ! 
 

Que faire quand on se retrouve à court d’idées face aux rayons de la bibliothèque ?  
Quels romans choisir quand on a envie de lire, mais pas forcément de titres en tête ? 
Quelques lectrices de la Bibliothèque 1001 Pages ont trouvé la solution : s’inscrire au Prix des lecteurs Nantais ! 
Ce prix, qui existe depuis 9 ans, est organisé par l’ACENER, avec le soutien de la ville de Nantes, la Drac et le Chèque 

Lire. Il propose aux adolescents et adultes de Nantes et environ une sélection de 10 romans de langue française à lire pendant 
l’année scolaire. Au terme de cette année, chacun pourra noter ces livres et voter pour celui qu’il aura préféré. L’ouvrage le plus 
apprécié par le public se verra décerner le Prix littéraire des lecteurs Nantais. 

Cet évènement permet de découvrir des romans et des auteurs qu’on ne serait pas allé voir d’un premier abord .En effet, les 
livres sélectionnés sont récents, puisque parus entre septembre 2006 et septembre 2007, écrits par des auteurs peu connus, et 
publiés par des maisons d’éditions de taille petite ou moyenne. C’est l’occasion de se laisser surprendre par des thèmes et des 
écrits originaux ! 

 
Grâce au soutien de la Bibliothèque municipale de la Halvèque, 1001 Pages s’est inscrite au Prix des lecteurs Nantais, et 

met à disposition de ses adhérents quelques ouvrages de la sélection. C’est l’occasion de partager avec d’autres ses lectures, et 
d’en débattre … notamment lors des Comptoirs de Lectures organisés par la bibliothèque. 

Ces petites réunions permettent, tous les deux mois, d’échanger sur ses lectures et ses coups de cœurs dans une ambiance 
sympathique et conviviale ! 

 
Alors n’hésitez pas à venir à la bibliothèque faire connaissance avec cette sélection de livres atypiques, qui donnent matière 

à discuter ! 
 

Prochain Rendez-vous des Comptoirs de Lectures le mercredi 12 mars, à 20h15. 
Pour tout renseignement, téléphoner au 06 88 33 61 98 

 
Comme la bibliothèque aime aussi  partager de nombreux moments autour de la lecture, voici quelques dates à retenir : 
 

Vendredi 21 Mars, à la Halvèque, 18h 
Soirée Gourmandises de Lectures, où vous seront proposées, en partenariat avec la Halvèque, quelques lectures à thème pour 
petits et grands. Entrée libre. 
 

RDV des Théâtr’halles à la Bibliothèque les vendredis 8 et 22 Février 
C’est à dire un temps de rencontre autour des lectures de Théâtre.  
Les dates sont affichées tous les mois dans nos locaux. 
  

Mercredi 11 Juin, 15h30 
Venue d’Emmanuelle Houdart, auteur illustrateur d’albums pour enfants, à la Bibliothèque 1001 Pages. 
 

Et toujours … 
Les animations lecture à destination des petits tous les quinze jours à la Bibliothèque : 
- le mardi pour les bébés, à partir de 10h 
prochain rdv les 5 et 19 Février 
 
- le vendredi pour les enfants à partir de 18 mois, à 10h15 
prochain rdv les 8 et 22 Février 

Nolwenn 

Lundi : 16 h 30 – 18 h 
Mardi : 16 h 30—18 h 
Mercredi : 10 h – 12 h  et 14 h – 17 h30  

Jeudi : 16 h 30 – 18 h 00 
Vendredi : Relâche 
Samedi : 10 h – 12 h  


